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1) Fiche technique 
 
Dates : 26 septembre-3 octobre 2011 
Site : La Tulette 
Lieu : Cologny - chemin de la Gradelle 1, chemin de la Tulette 5 
La propriété se situe sur une parcelle comprise entre la route de Vandoeuvres, le chemin de la 
Gradelle et le chemin de la Tulette 
CNS : 2'503’010/1'118’100 
Altitudes : 424.50/426.08 
Contact : Eric Donzé, Atelier d'architectes Spitsas & Zanghi 
Entreprise : Cuénod constructions (sondages), Marcial Limeres (machiniste) 
Responsable du chantier : Anne de Weck (SCA) 

 
2) Raisons de l’intervention 
 
Le projet prévoyait la construction de 10 immeubles au sein du domaine, notamment à l'emplacement 
de la maison de maître et de son annexe, destinées à être démolies. 
Le Service cantonal d'archéologie a décidé de procéder à une intervention car les parcelles 
concernées sont situées non loin de la voie romaine de la rive gauche du lac, à environ 300m de 
celle-ci. Deux tronçons ainsi que la tête d'un pont ont été observés en 1923, près de Frontenex1. 
D'après Louis Blondel, elle passait par la villa du Parc de La Grange, longeait le chemin des Hauts-
Crêts, passait par Corsier et continuait en direction de Douvaine pour ensuite traverser le Chablais. 
Les sondages préliminaires visaient donc à vérifier s'il n'y avait pas la présence de vestiges romains 
conservés dans le parc. La parcelle voisine déjà en travaux a été également vérifiée, ne révélant 
aucuns vestiges archéologiques. 
 
3) Situations des sondages 
 
Les sondages ont été réalisés uniquement dans les zones du parc réservées aux futures 
constructions, à savoir principalement la partie nord, sur une surface totale de 17'500 m2. 21 
sondages en tout ont été effectués, répartis sur la surface à disposition qui a été divisée en 3 
secteurs. 
 

 

                                                 
1
 L. Blondel, Chronique des découvertes archéologiques dans le canton de Genève en 1922, dans 
Genava, t.I, 1923, pp. 80-82; L. Blondel, La route romaine de la rive gauche du lac : de Genève à 
Veigy, dans Genava, t. XVII, 1939, pp. 64-66. 
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4) Description des sondages 

 
Secteur 1 (sondages 1-10) 
 
Sondage 1 (3x1m) 
 
Alt. min : 424,52m 
Alt. max : 423,15m 
 

 

 
 
 
 
 
 
 
 

1) Terre végétale 
2) Remblai composé de sable limoneux, 
cailloux et graviers, de terre organique et de 
poches d'argile. Il contient des fragments de 
briques moderne 
3) Limon argileux 

 

Sondage 5 (3x1,20m/ 0,8m de profondeur) 
Alt. min. : 424,97m 
Alt. max. : 424,22 
 

 
 
 

 
 

 
1) Terre végétale 
2) Sable avec cailloux 

Sondage 9 (3x1,20/0,90m de profondeur) 
Alt. min. : 424.50m 
Alt. max.: 423,60m 

 

 

 
 

 
1) Terre végétale 
2) Remblai composé de sable contenant des 
cailloux, des fragments de briques modernes, 
de la ferraille 
3) Limon argileux 
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Secteur 2 (sondages 17-21) 
 
Sondage 17 (3x1m) 
Alt. min. : 425,74m 
Alt. max. :425,17m 

 

 

 
 
 
 
 
1) Terre végétale (fragments de céramique 
vernissée du 19ème et de porcelaines) 
2) limon argileux 

Secteur 3 (sondages 11-16) 
 
Sondage 16 
(3x1m) 
Alt. min. : 425,74m 
Alt. max. : 424,80m 
 

 
 

 
 
 
 
 
 
1) Terre végétale (fragments de céramique 
vernissée du 19ème et de porcelaines) 
2) Limon argileux avec graviers et cailloux 
3) Argile 

5) Commentaires et interprétations 
 
Des sondages du secteur 1 contenaient des remblais constitués de matériaux provenant d'une 
démolition. Il est possible qu'un bâtiment plus ancien ait été démantelé dans cette zone.  
Dans les secteurs 2 et 3, la stratification est similaire : le terrain naturel, constitué de limon argileux, 
apparaît directement sous la terre végétale qui contenait quelques tessons modernes. 

6) Conclusion 
 
Aucunes traces de vestiges archéologiques n'ont été décelées dans les sondages effectués sur 
l'ensemble de la zone à bâtir. 

Anne de Weck (OPS/SCA), le 13 juin 2012 


